cojytMissiôN 

b V ROY, 

DONNEE  AVX  COMMIS-; 
làircs  & députez  par  là  M ije- 
ftéàNoITeigneursdcla  Cour 
de  Parlement  de  Rennes  , 
pour  faire  & parfairale  pro- 
cez  au  Comte  de  Chalàis 
à tous  autres  Criminels  de  le- 
zcMajcfté. 

A PARISi 

M.  DC  XXVÎ. 


. - 

COMMISSIO'H  DrROr 

four  U création  d’vne  Chamhre 
de  Ju^ice  (Criminelle  ^ pour  la 
recherche  du  frocezjdu jtèur de 
Challais  & defefadheram. 

Ô VISparla'grar 
cc  de  Dieu  Roy 
de  France  .&  de 
Nauarre  , à nos. 
amer  Sc  féaux  Confeillers. 
en  noftre  Cofeil  d’Eftat,Ma- 
ftre  Ica  de  Bourneuffîeuï  de 
Cuffé  premier- Prefident  en 
noftre  Cour  de  Parlement 
dp  Rennes  , Waiftre  Ilàac 
Loifel  fieur  de  Brice  fécond: 
Prefident  en  laditte  Cour  j 

aij 


lés  jSetirâ  Boüqoét  j de  Ma^ 
chaux  & Bricqueuille  Con>« 
fèillers  en  noftre  Côfeil  d’E-^ 

, Maiftre  des  Requeftes 
ordinaires  de  hdftreHoftel, 
Maiftre  loachin  de  Scartes, 
Simon  Hay,  Gilles  du  Lys, 
Laurent  Picharc  , lean  du  | 

Halgouetjde  Martigues,  Au*  I 

dart.  Huer,  & François  d’Au-i 
diquier  Confeillecs  en  noftre 
Cour,&  dix  de  vous  enl’a- 
brence-.ou  légitimé  étrrpclT 
chement  des  autres , & Mai- 
ftré  Criftpphle  FouquetCô- 
feiller  en  noftre  dit  Confeil, 

& noftre  Procureur  General 
en  noftre  dicfteCour,Salur,  i 
Nous  auons  receu  plufteurs 
aduïs  de  diuers  endroits,  tan  ^ * 


/ 


dedans  que  dehors  de  noftrc 
Royaume , des  confpirations, 
qui  fe  faifoicnt  contre  no - 
ftreperfonnc  & ûoftre  Eftar,* 
tendant  à- renuerferle  repos 
& la  tranquillité  de  nos  fub- 
ieéis  y & à remplir  toutes  les 
Drouihees  de’ ce- Royaume 
de  la  plus  lamentable  defo-* 
lation  dont  il  ay t ianaais  efté* 
affligé , &c  que  les  autheurs 
decefte  coniuration  fi  p.erni'i 
cieufe  par  vn  crime  le  plus 
• attroce  qui  fe  puifTe  .com- 
mettre contre  1 fa  ' Majefté 
Royallé,ont  efté  fi.  malheu- 
reux de  faire  tous  .leurs  ef- 
forts par  foUicitations , ca- 
lomnier par  dèteftable  arti- 
fice pour  mettre  diuifion  en- 


6 

fpè  nôU5  ,&  noftrètref  cfier 
atny , Frère  vnique , & Duc 
d’Orleans:  & combien  que 
par  la  bonté  mcomprehenfi- 
bie  de  Dieu  qui  veille  à la 
conlcruacion  de  cée£ftac,& 
qui  iufques  à prefène  l’a  tiré 
des  périls  les  plus  grands  qui 
l’ont  menacé  y il  nous  eft  elai- 
tenaent  apparu  que  l’afFedîio 
& bône  voiôtéde  noilre  Fre- 
re  ne  peuuét  eftre  détourner 
ny  aliénez  que  parla  mefme 
diuiire  bonté  par  laquelle 
nos  coeurs  foient  très  eftroi> 
tèment  vnis  & conioints-cn-' 
(érable  ; li  eft-ceneanemoins 
que  les  autheurs  de  ces  dam»- 
nables  Confeillers  ont  faiét 
tout  ce  qu’ils  ont  peu  pour 
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l’alicfler  .&  feparcr  de  nous* 
& de  la  Royne  noftre  très  ho« 
norée  Dame  & Mere , le  fai- 
re abfènter  de  noftreJCour  j’ 
jufques  à le  propofcr  dé  le 
pouuoir  engager  à la  guerre* 
& de  faire  ioindrc  à leur  def* 
fein  tous  céux  qui  par  la  mar| 
lignite  &legeretéhaifïèntle 
bien  & le  repos  de  l’Eftat  : 
de  toutes  lefquclles  choies  & 
plufieurs  autres  dont  il  vous 
aparoiftra  Nous  auôs  eu  tant 
de  cognoillance  qu’il  nous  a 
cité  irapolfible  de  différée 
dauantage  d’y  apporter  lere.' 
mede  conuenabîe  , ce  que 
noys  auons  fait , neantmoins 
de  telle  Ibrte  qu’vn  chacun 
a veu  npffre  patience  , que 


■ ’ 

jtofttie  fcüt  ■éftoitpluttotd’e- 
roiiffer  lé  crime  dans  le  filcn- 
ee  ■ôs  'dâns  l’oublÿ  j que  Tex- 
pofêr-û  la  veué  d’vtt  chacun^ 
recHefehât  d’émpefeher  plii- 
roft  l’elfed  de  leurs  mauuàis 
confeils  par  noftre  pruden- 
ce j dcéflayant  de  ramener 
leÿefprits,  & roniprele  cours 
de  fes  machinations  par  no- 
idre  dirtimulatipn  ,que  _d  v- 
fer  de  rigueur  & de  ieueritc. 
Mais  depuis  que  Nous  auons 
appcrceu  tre-î-euidêmec  que 
le  mal  empiroit  tous  lesioürS 
iu.fques  à fe  prendre  à ceux 
qui  approchoienc  de  plus 
près  Noftre  perfonne  , qui 
eftoient  dans  noftre  confian- 
ce Sidefquels  il  femble  que 

nous 


nous  h’tuffioiden  h’eh  foub* 
çonner , Nous  aü^cfté  con- 
traints âpres  hoüs  eftre  affeu-; 
tez-du  Marêfchal  d’Orriano 
éc  quelques  aütres,  fié  long 
temps- depuis  de  nos'Freres 
naturels,  les  Duc  de  Vchdof- 
ine  & grâd  î^rieur  de  France , 
de  faire  appréhender  enfin 
le  fieur  de  Chàllais  pôur  les 
charges*  qui  font  contre  luy 
d'autant  plus  eftrange  que 
BOUS  1 àuons_^  honoré  d'vne 
charge  -fi  itri portante  , & fi 
proche  de  noftré  perfonne^ 
qui  eft  celle  deMaiftrede  no- 
ftre  garderobe , ôc  pour  autâf 
que  nous  Ibmmes  tous  les 
iours  iollicitez  par  les  voeux 
éè  prières  de  nos  bons  fii-^ 


biéds  que  par  leurs  apprë- 
, hentions  & gemifletnens  or-  ' 
dinaires^tefraoins  aflez  qu’ils 
attendeut  de  noftre  luftice 
la  feurctc  & affermiflement 
de  leur  repos  qui  ne  nous  ell 
pas  moins  chere  quclacon- 
feruation  de  noftre  perfon2 
ne,Npvs  Avons  voulu 
ajafin  laifTer  vaincre  noftre 
patience  , par  la  necclfité 
ayant  fai<ft  fi  deuant  com- 
mandement a Noftre  très- 
cher  & Féal  le  fieur  de  Mari- 
lac,  garde  des  fceaux  de  Fram  ^ 
ce,  pour  l’importance  & gra- 
uitédesfaids  qui  regardent 
noftre  perfonne,&  cequieft 
plus  prccieux  a noftre  Eftac, 
d’interroger  ledit  Chalais , Oc 


Il 


ouiV  quelques  tefmolns  fur- 
ies fais  donc  il  efVaccùfé,  & 
dautantque  l’horreur  dcccs 
crimes,  & la  neceffité  d’e  n ar- 
refter  le  cours  nous  oblige 
non  feulement  a la  punition 
diceux , mais  de  deftourher 
parlaprehention  du  péril, la‘ 
lèuerité  & la  malice  de  ceux 
qui  le  pburroient  laiflcr  al- 
ler fi  apres.  Novs  auons 
aduifé  de  faire  & parfaire  le 
proçez  & procéder  au  luge- 
menc  d’iceluy  en  cefte  ville 
dc^Nantes,a  caufe  de  Noftre 
fciour,de  la  detemtion  du- 
dit Chalais,  au  Chafteaud’i- 
cellédc  plufieurs  perfonnes 
pro6hedenous&  de  |noftre 
Cour , & fuittenecefiaires  à 


n 

l’itïftruâion,  & cî>nfeffîô^ 
dudit  proc^Z  j'cfifcrablé  de 
la  diligence  Scfecret  re<^uis 
au  procezde  celle  qualité  & 
punition  des  crimes  de  le- 
7 e Majefl;é,au  premier  Che^ 
faélion  &,{buieuement  d’E- 
ftat,  pertubation  du  repoç 
public  dont  ledit  Challais  eû; 
accufc,  qui  poùrroit  ellane 
différé  plus  long  temps  rer^ 
ceuoir  plufîeurs  diffiçultez  de 
inconueniens,  lefquéls  Novs 
defirons  eufter  ôc  en  confe- 
quêce  de  ce  qui  eft  porté  pan 
nos  lettres  en  forme  d’Ediç 
du  presét  mois  d’AQuftenre- 
giftrez  en  noftre  diceCour  le 
cit^quiefme  duprefent  mois 
foncenant  U création  d’vne 


‘i 


«J  _ 

Çhaln1>re‘(le  lûlîîce  Crimi^ 


nelle  & les  cailles  àplain  con. 
fians  de  vous  fans  fuffiiance 
au  fâtâ  de  laiuilice  & affaire 
d’Eftat,&  de  vdftrè  afTcftion 
a noftre  feruice  &au  bien  ôc 
repos  de  nos  fubiecSls.  Nous 


vous  auons  Commis'  & dci 
putd  & par  les  prcfentes  fis 
gné  de  iioftrc  main , de  nos 
certaines  fcicnee  plaine  püif> 
lance  & auihôritë  Royalle. 
Nous  Vous  commettons  ôç 
defputons  pour  vous  affem- 
bler  $c  vaquer  a la  comtnifi 
fionauec  noftre  dit  très  cher 
& féal  Gardes  des  fceaux  • 
de  France,  en  dette  ville  de 
Nantes,  en  vne  fàlle  du  logis 
fies  Cordeliers  au  lieu  ou  au- 


*4  _ 

ire  fois  cfioient  tenu  Tytre 
4es  fccance  de  noftrè  dite 
Cour , prenant  pour  Greffier 
maifte  Pierre  Maleicot , no* 
ftre  Notaire  Secrétaire, de  la* 
diteCour,&  maiftrePierre  de 
Verdun, (on  Comis  auec  deux 
huiffiers  de  noftre  dite  Cour, 
tels  tjue  vous  auifêrer,  & re- 
prenant les  informatiôs  pro- 
cedure interrogatoire  & au- 
tres a<5tes  fait  iuîcjues  a hui(%, 
faire  & parfaire  ledit  proeez, 
pour  eftanc  mis  en  eftat  de 
iuger  auec  noftre  dit  Procu- 
reur General , pro(^eder  au 
nombre  de  dix  pour  le  moins 
auiugcmét  ft)uuerain&  dif- 
fînitii  & execution  d iceluy, 
nonobftanc  oppofition  ou 


;appcIktlons  quclcoftc^üés  J 
fors  pour  le  regard  des  recu- 
fâtions  fi  aucunes  font  pro- 
pofécs  que  vous  iugerez  au 
nombre  de  fopc,iuiuant  nos 
- Edits  ,•  voulons  q ue  les  iuge- 
mcns  qui  forôtpar vous  don-' 
nezfoient  Arreft  fouueraiOj 
& de  pareille  force  & autori- 
té que  ceux  qui  font  donnez 
a nos  Cours  de  Parlements , 
de  Ce  faire , nous  vous  auons 
donné  & donnons  pouuoir 
& Commiïsion  & mande- 
ment fpecial  nonobflât  tou* 
tes  choies  a ce  contraire  car 
tel  eft  noftre  plaifir,  donnéa 
Nantes  le  dixielme  iour  d’A- 
ouft,  l’an  de  grâce  1626.  & de 
noftre  Règne  le  xvj.  figne 


1 0 V Ÿ S*, ôcplas  bas  parlé 
Roy),  Potier , & Iceîee  & aco» 
fté  clt  eferit  Icuë  & pablie'é 
en  ladite  ehambre  par  moy 
Comfeillcr  du  Roy , fecre- 
tairfe  de  cesFinances,&  Gref- 
fier de  fon  Confeil  Priné , cè 

iourd’huy'onziefcneiôur  d’A- 


